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L’analyse du genre des SIC révèle qu’il existe une véritable différenciation 
sexuelle des thèmes de publications : les femmes se spécialisent dans la 
recherche en « Communication dans les organisations », en « Information et 
documentation » et en « Didactique », ainsi que sur le thème très couru des 
« NTIC ». De même, les femmes semblent avoir investi les formations de SIC 
en IUT, dans lesquelles elles parviennent à parité avec les hommes, alors que 
les SIC à l’université demeurent sous « domination masculine »… Enfin, et 
c’est probablement l’enseignement le plus éclairant de l’étude présentée ici, 
une mutation en profondeur est en train de bouleverser les SIC. Si par ailleurs 
la discipline ne se distingue guère par son taux de femmes professeures (27 % 
de femmes au grade PU contre 73 % d’hommes), les SIC connaissent en ce 
moment une féminisation importante des classes d’âge les plus jeunes : en 
2005, 70 % des enseignants-chercheurs en SIC qui ont entre 25 et 35 ans sont 
des femmes. 
Nous avons choisi ici de nous interroger plus spécifiquement sur la place des 
femmes en Sciences de l’information et de la communication (SIC), en soi ou par 
rapport à celle qu’elles occupent d’autres disciplines. Nous avons conscience de 
la dangerosité de l’exercice, et nous n’entrerons pas dans les débats sur le sexe 
des sciences, un atavisme masculin pour le pouvoir, etc. Nous nous conterons 
de tracer le portrait des SIC en pointant ici ou là les spécificités engendrées par 
le genre des membres de la communauté scientifique. Ce travail s’appuie sur un 
corpus mixte : l’un quantitatif issu des bases de données du Ministère de 
l’enseignement supérieur et de la recherche, et en particulier la Direction des 
personnels enseignants ; l’autre issu de l’Annuaire de la recherche en SIC (2002) 
publié par la Société française des sciences de l’information et de la communica-
tion. 
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A. Tableau général (1977-2005) 
Dans un premier temps, il convient de rappeler quelques évidences : les SIC se 
portent bien… en termes numériques en tout cas (cf. Figure 1). En 2005, on 
compte 663 enseignants-chercheurs titulaires (521 maîtres de conférences, et 
142 professeurs des universités), et un grand nombre de professionnels associés 
(64 contrats PAST et 236 contrats MAST en 2005) et d’enseignants du second 
degré (253 détachements PRAG ou PRCE en 2005). 
Figure 1. – Accroissement du nombre d’enseignants-chercheurs en SIC 
(1977-2005) 
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Nombre d’enseignants-chercheurs en fonction des statuts. n = 1 216. Source : 
Ministère (DPE A6). Traitement : P. Froissart, 2006. 
En termes d’évolution, la 71e section prospère depuis sa création : le taux 
d’accroissement annuel composé (CAGR) est de l’ordre de 8,4 % depuis 20 ans 
(c’est le taux d’accroissement le plus élevé après les STAPS [17 %] mais bien 
avant des disciplines proches comme sociologie [5 %], anthropologie [4 %] ou 
science politique [4 %]). Cette forte augmentation des effectifs depuis la créa-
tion nous amène dorénavant à une position médiane à l’intérieur des disciplines 
de SHS (cf. Figure 2). 
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Figure 2. – Place des SIC en comparaison avec les autres disciplines de 
SHS (2005) 
 
Nombre d’enseignants-chercheurs en fonction de la discipline (par numéro de 
section du Conseil national des universités). n = 22 951. Source : Minis-
tère (DPE A6). Traitement : P. Froissart, 2006. 
Les Sciences de l’information et de la communication, avec leurs 663 ensei-
gnants-chercheurs, tiennent leur place au milieu du concert des SHS : les 
sciences de l’éducation sont dépassées (564 enseignants-chercheurs), la science 
politique est près de deux fois moins populeuse (330 enseignants-chercheurs), 
et la sociologie semble délicieusement accessible (797 enseignants-chercheurs). 
B. Le genre des SIC, une question d’âge 
Une fois posé le tableau d’ensemble, il est possible de détailler la place du genre 
dans la discipline. Une étude de la pyramide des âges nous en donne quelques 
indications (cf. Figures 3 et 4). Au premier coup d’œil, on peut poser un constat 
global : les femmes sont généralement moins représentées dans le monde 
universitaire que les hommes ; c’est particulièrement visible dans la population 
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générale des enseignants-chercheurs (aucune classe d’âge n’est paritaire, cf. 
Figure 4) ; c’est à nuancer dans la population des enseignants-chercheurs en 71e 
section (les classes d’âge les plus jeunes sont désormais majoritairement 
féminines, cf. Figure 3). 
Figures 3 et 4. Pyramide des âges (2005) 
Population  
des enseignants-chercheurs 
en SIC 
Population générale  
des enseignants-chercheurs 
  
[  femmes  hommes] Nombre d’enseignants-chercheurs en fonction de l’âge, 
et de la population d’étude (71e section ou toutes sections confondues). n71 = 
663 ; ngéné = 46 652. Source : Ministère (DPE A6). Traitement : P. Froissart, 
2006. 
Si les deux populations ne sont pas visiblement vieillissantes (moyennes d’âge 
de 47 ans pour la population générale des enseignants-chercheurs, de 48 ans 
pour les SIC, au lieu de 47 ans attendu), leur répartition inéquitable dans le 
temps explique pourquoi le Ministère s’alarme des perspectives de renouvelle-
ment à court terme. 
La spécificité des SIC en matière d’âge et de genre réside dans le recrutement 
des plus jeunes enseignants-chercheurs : dans la fourchette 25-35 ans, 70 % des 
enseignants-chercheurs sont des femmes. Cela tend à corroborer l’hypothèse 
première d’une féminisation de la discipline. Faut-il attribuer ce fait à la forte 
présence de femmes au niveau étudiant, ou à une ouverture plus grande du 
métier d’enseignant-chercheur aux femmes ? Dans tous les cas, le déséquilibre 
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en faveur des femmes n’est pas forcément une bonne nouvelle : le but n’est sans 
doute pas de donner corps au stigmate sexuel de la communication (les femmes 
plus authentiques ? plus proches de leurs émotions ? etc.). 
C. Le genre des SIC, une question d’âge et donc de statut 
Conséquence de la féminisation remarquée dans les classes jeunes de la popula-
tion d’enseignants-chercheurs, la distribution des statuts en fonction des genres 
reflète l’arrivée massive de jeunes femmes. Le résultat est contrasté (cf. Figu-
res 5 et 6) : en SIC, au grade inférieur de MC, la parité est à peu près respectée 
(271 hommes contre 250 femmes) ; mais au grade supérieur de PU, le déséquili-
bre est flagrant (104 hommes contre 38 femmes). 
Figures 5 et 6. – Distribution par statut et par genre (2005) 
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[  femmes  hommes] Nombre d’enseignants-chercheurs en fonction du statut, 
et de la population d’étude (71e section ou toutes sections confondues). n71 = 
663 ; ngéné = 46 652. Source : Ministère (DPE A6). Traitement : P. Froissart, 
2006. 
La communauté des SIC ne fait pas exception de ce point de vue. Les universités 
françaises sont fort peu paritaires : en France, globalement, le déséquilibre est 
de 1 femme pour 4,2 hommes au grade de PU (1 pour 2,7 en SIC), et de 1 femme 
pour 1,5 homme au grade de MC (1 pour 1,1 en SIC). Quelques groupes de 
disciplines parviennent à hisser les femmes à parité (cf. Cardy & Froissart, 
2006 ; il s’agit de « Langues et littératures », « Biologie et biochimie » et 
« Pharmacie »). Et encore ne s’agit-il là que du seul grade subalterne de MC, car 
au grade supérieur de PU, aucune discipline ne parvient à dépasser 40 % (37 % 
pour « Langues et littératures »). Ce déséquilibre global ne doit pas obérer la 
« moins mauvaise » performance des SIC, attribuable en partie au facteur 
« jeune » détecté dans la partie la plus récente de la pyramide des âges. 
D. Le genre des SIC, apparemment lié à l’institution 
Les SIC, parmi d’autres spécificités, ont celle-là qu’elles s’enseignent volontiers 
en IUT (cf. Figures 7 et 8, où l’on voit une surreprésentation d’un facteur 3 des 
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IUT dans la population des SIC). Cela s’explique par des raisons historiques 
notamment (les premiers diplômes y ont été décernés) ; par des raisons épisté-
mologiques également (les SIC ont toujours revendiqué le lien entre les appro-
ches théoriques et les pratiques) ; par des raisons conjoncturelles sans doute 
enfin (nombre de cours de « Techniques d’expression écrite » donnés dans des 
formations “dures” d’IUT sont dispensés par des enseignants de SIC). 
Le découpage sexué des enseignants-chercheurs est également remarquable : si 
dans la population générale des enseignants-chercheurs les femmes sont systé-
matiquement sous-représentées, quel que soit le type d’institution, dans la 
population des enseignants-chercheurs en SIC, les femmes le sont un peu moins 
en général (rapport de 1 femme pour 1,7 homme en SIC ; contre de 1 à 1,9 
toutes sections confondues), et ne le sont plus du tout dans les IUT et les IUFM 
(parité atteinte). Enfin, dans les écoles, la population féminine est proportion-
nellement trop élevée. 
Figures 7 et 8. Répartition par type d’établissement et par genre (2005) 
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des enseignants-chercheurs 
en SIC 
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[  femmes  hommes] Nombre d’enseignants-chercheurs en fonction du statut, 
et de la population d’étude (71e section ou toutes sections confondues). n71 = 
663 ; ngéné = 46 652. Source : Ministère (DPE A6). Traitement : P. Froissart, 
2006. 
Les facteurs d’explication sont là encore nombreux : les IUT recueillent des 
formations liées à des thématiques où les femmes sont mieux représentées (voir 
supra) ; les postes en IUT sont moins « réputés » et donc moins sujets à une 
compétition agressive où les hommes se révèlent mieux préparés (« théorie de 
la file d’attente sexuée » de Reskin & Roos, 1990) ; les IUT enfin sont plus 
demandeurs en main-d’œuvre ces dernières années et engagent plus facilement 
les jeunes enseignantes-chercheuses qui arrivent sur le marché du travail… 
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E. Le genre des SIC, probablement lié à la localisation 
géographique 
Parmi les variables explicatives d’une discrimination des sexes en SIC se trouve 
étrangement la localisation géographique (cf. Figures 9 et 10). Tandis que dans 
la population générale des enseignants-chercheurs, la sous-représentation des 
femmes est de rigueur quelle que soit la région, dans la population des 
enseignants-chercheurs en SIC, la parité est atteinte dans de nombreuses 
régions (Aquitaine, Île-de-France, Lorraine, Midi-Pyrénées, Nord-Pas-de-
Calais), et parfois la tendance se retourne et l’on assiste à une surreprésentation 
féminine (Picardie, Haute-Normandie, Centre-Val-de-Loire). 
Figures 9 et 10. Répartition par région et par genre (2005) 
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[  femmes  hommes] Nombre d’enseignants-chercheurs en fonction du statut, 
et de la population d’étude (71e section ou toutes sections confondues). n71 = 
663 ; ngéné = 46 652. Source : Ministère (DPE A6). Traitement : P. Froissart, 
2006. 
Faut-il voir là une discrimination géographique, ou les effets combinés des 
autres facteurs (les jeunes candidats sont-ils recrutés de manière uniforme sur 
tout le territoire ? les IUT sont-ils plus nombreux dans certaines régions ?) ? 
Pour répondre, il faudrait “descendre” à un niveau plus qualitatif… ce qu’il ne 
nous est pas possible avant d’avoir terminé le tableau statistique. 
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F. Le genre des SIC, nettement lié à la thématique scientifique 
Pour tenter d’en savoir davantage sur la pratique scientifique des membres des 
SIC et le biais que pourrait induire le genre, nous avons procédé au dépouille-
ment des fiches des 300 chercheurs qui avaient demandé à apparaître dans 
l’Annuaire de la recherche en information et communication (SFSIC, 2002) – sans 
garantie de représentativité naturellement puisqu’il s’agissait d’une inscription 
volontaire et facultative. Nous en avons dégagé un corpus de 900 publications 
(renseignées aux rubriques « Ouvrages » et « Articles »), dans des organes les 
plus divers, sur les trois dernières années (1999-2001). Puis nous avons 
conservé les fiches des seuls enseignants titulaires (MC et PU) et les avons 
organisées en fonction d’une grille d’analyse thématique, en 10 catégories, que 
nous avions élaborée ailleurs (Cardy & Froissart, 2002). 
Observée de cette manière, la répartition des thèmes de recherche en SIC 
n’apparaît plus au hasard (cf. Figure 11) : on voit au contraire que le champ est 
structuré par de grandes questions. Trois catégories suffisent à classer deux 
tiers des publications : les « NTIC » (32 %), l’« analyse des discours » (19 %), et 
les « théories » des sciences de l’information et de la communication (14 %) –
 suivies ensuite seulement par la « communication d’entreprise » et les 
« approches socioéconomiques » de la communication. 
Figure 11. – La recherche en SIC, selon 10 thèmes et selon le genre 
(1999-2001) 
 
[  femmes  hommes] Nombre de publications en fonction du thème apparais-
sant dans le titre et du genre apparaissant dans le prénom. n = 147 ; redresse-
ment en fonction du nombre théorique attendu d’hommes et de femmes. Source : 
SFSIC, 2002. Annuaire de la recherche en information et communication. 
Traitement : P. Froissart & H. Cardy, 2006. 
Le biais induit par le genre apparaît facilement, et est tout aussi riche 
d’enseignements. La parité est naturellement perle rare : on la trouve pourtant 
sur le créneau de la muséologie et de la médiation. Mais ce qui frappe est la 
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surreprésentation féminine dans certains thèmes, et en particulier, dans le 
premier d’entre eux (en nombre de publications) : les recherches sur les NTIC. 
Cela surprend, eu égard à la représentation de la technologie et des femmes, 
mais montre au contraire qu’il y a loin du stéréotype à la réalité du saisissement 
du problème selon les genres. Trois autres thèmes (« Communication dans les 
organisations », « Information et documentation », « Didactique ») font égale-
ment apparaître une surreprésentation féminine, qui s’explique si l’on se ha-
sarde des hypothèses de traverse : la proximité existant entre les « relations de 
presse », traditionnellement féminisées, et le thème de la communication des 
entreprises ; le fait que les métiers de la bibliothéconomie a été traditionnelle-
ment dévolu aux femmes (Roux, 2002) ; le fait que les métiers de l’enseigne-
ment (et de la didactique par conséquent) est également très féminisé (Filiod, 
1999). 
Ceci dit, la surreprésentation masculine est forte sur les autres thèmes. Elle est 
particulièrement écrasante dans les publications sur les théories de l’informa-
tion et de la communication. Pour le comprendre, il faut peut-être imaginer que 
c’est là le lieu de discussion épistémologique dérivant facilement sur la poli-
tique scientifique et les grandes orientations disciplinaires, et que ces publica-
tions attirent-elle davantage une population masculine plus “naturellement” 
proche du pouvoir académique… 
Dans la même veine thématique, nous avons cherché à coder également les 
thèmes d’enseignement que les enseignants-chercheurs avaient renseignés dans 
le même Annuaire de la recherche en information et communication (SFSIC, 2002) 
(cf. Figure 12). Bien que les catégories soient les mêmes, et qu’il s’agissent 
globalement des mêmes enseignants-chercheurs, les résultats ne sont pas tout à 
fait similaires. 
Trois catégories suffisent à classer deux tiers des thèmes de cours : les 
« théories » des sciences de l’information et de la communication (33 %), les 
« NTIC » (15 %) et l’« analyse des discours » (15 %) – suivies toujours par la 
« communication d’entreprise » et les « approches socioéconomiques » de la 
communication. Ce sont bien les mêmes catégories que les publications, mais 
elles n’apparaissent pas dans le même ordre ; les théories en particulier appa-
raissent en première position (au lieu de 3e), tandis que les « NTIC » rétro-
gradent (elles étaient 1e pour les publications). 
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Figure 12. – L’enseignement en SIC, selon 10 thèmes et selon le genre 
(1999-2001) 
 
[  femmes  hommes] Nombre de publications en fonction du thème apparais-
sant dans le titre et du genre apparaissant dans le prénom. n = 117 ; redresse-
ment en fonction du nombre théorique attendu d’hommes et de femmes. Source : 
SFSIC, 2002. Annuaire de la recherche en information et communication. 
Traitement : P. Froissart & H. Cardy, 2006. 
Comme pour les publications, le champ des enseignements donnés en SIC est 
structuré par les genres… bien que de manière plus nuancée. La ségrégation 
n’est pas aussi visible et aucun thème n’apparaît réservé à un genre ou un autre 
(à l’exception notable des « techniques d’expression », presqu’uniquement 
féminines, et de la catégorie « Information et documentation » – pour les 
mêmes raisons sans doute que dans le cas des publications). La plupart des 
thèmes sont traités de manière à peu près homogène par les hommes et les 
femmes, du plus technique (« NTIC ») au plus politique (« Théories de l’infor-
mation et de la communication », « Socioéconomie »). 
L’analyse des enseignements ne mérite peut-être pas qu’on s’y arrête davan-
tage, car le recueil des données s’est fait sur un mode déclaratif, et nous avions 
déjà constaté ailleurs (Cardy & Froissart, 2001) qu’il existait un grand décalage 
entre les thèmes déclarés d’enseignement et les thèmes enregistrés des profils 
de poste mis au concours. 
G. Le genre des SIC, premières conclusions 
Le genre des SIC s’avère un objet de recherche difficile à traiter : les données ne 
sont pas toujours congruentes (ici, l’analyse thématique se fait sur un corpus 
différent que celui sur lequel est faite l’analyse statistique), les analyses ne font 
jamais apparaître de tendance lourde mais généralement des contrastes et des 
nuances. Nonobstant ces limites, les constats que l’on peut tirer sont riches. 
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Tout d’abord, comme on vient de le voir, il existe une véritable différenciation 
sexuelle des thèmes de recherche : à côté de thèmes “attendus” comme la 
« Communication dans les organisations », « Information et documentation » 
et « Didactique » dont se saisissent les enseignantes-chercheuses figure le 
thème « NTIC » qui recueille un très fort suffrage féminin. Peut-être est-ce là 
l’indication d’un virement de tendance ? ou simplement la mise à jour d’un 
schème ancien qui était occulté par la représentation qu’on s’en faisait ? 
Ensuite, si l’analyse de la localisation géographique n’apportait rien de bien 
probant, l’analyse de la localisation dans les institutions montrait que les IUT 
étaient le lieu d’un fort investissement de la part des enseignantes-chercheuses. 
Encore une fois, en l’absence de données diachroniques, il nous faut enregistrer 
ce point sans pouvoir se prononcer sur sa validité historique. Mais le fait 
demeure : les SIC à l’université sont sous « domination masculine », pas les SIC 
dans les IUT. 
Enfin, et c’est probablement l’enseignement le plus éclairant de l’étude présen-
tée ici, une mutation en profondeur est en train de bouleverser les SIC. Si par 
ailleurs la discipline ne se distingue guère par son taux de femmes professeures 
(27 % de femmes au grade PU contre 73 % d’hommes), les SIC connaissent en ce 
moment une féminisation importante des classes d’âge les plus jeunes : en 2005, 
70 % des enseignants-chercheurs en SIC qui ont entre 25 et 35 ans sont des 
femmes. Si l’on peut se réjouir à l’avance que ce fait présage un nouvel équilibre 
entre les genres dans la discipline, cela ne laisse d’interroger sur les raisons de 
cet afflux nouveau : conséquence de la présence en grand nombre de jeunes 
étudiantes dans les formations en SIC ? attractivité moins élevée d’une disci-
pline dont s’éloigneraient les hommes ? résultat d’une féminisation des Com-
missions de spécialistes (chargées du recrutement à l’intérieur des universités) 
ou du Conseil national des universités (chargé de la qualification préalable au 
recrutement) ? 
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